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nonciature de Paris, le Souverain Pontife utilisa dans 
les bureaux de la secrétairerio d’Etat la rare puissance 
de travail de ce jeune prélat remarquable par sa piété 
profonde, la sûreté de sa doctrine et par ses rares talents 
de diplomate.

Mgr Celli est mort dans la force de l’âge. Il était parti­
culièrement cher à Léon XIII qui le destinait aux plus 
hautes fonctions dans l’administration pontificale. Dieu 
l’a jugé mûr pour le ciel, où déjà sans doute Mgr Celli 
jouit de la récompense d’une vie consacrée tout entière à 
aimer et à servir la Sainte Eglise de Jésus-Christ.

*
* *

A Rome, un réécrit de Son Eminence le cardinal Res­
pighi, vicaire de Sa Sainteté, a condamné, par de forts 
considérants, l’abbé Murri, rédacteur du Domani et chef 
des démocrates chrétiens d’Italie. L’abbé Murri s’est 
soumis. Il est bon de s’occuper des questions ouvrières, 
d’aller aux ouvriers, de travailler à soulager leurs misères 
et de les aider dans la revendication de leurs droits ; 
mais encore faut-il que tout cela se fasse conformément 
aux enseignements de l’Eglise et aux lois de la justice 
naturelle.

*
* *

Comme on le verra par l’article intitulé “ Le règne 
social de Jésus-Christ dans la Colombie”, la république 
colombienne s’est solennellement consacrée au Sacré- 
Cœur de Jésus, au mois de juin dernier, et le gouverne­
ment, en son nom propre et au nom de la nation qu’il 
représente, a fait le vœu de concourir à l’édification de 
l’église qu’on a commencé à bâtir à Bagota, en l’honneur 
de ce divin cœur.

Quelle leçon humiliante pour plusieurs des gouverne­
ments d’Europe ! Quelle consolation pour la sainte 
Eglise! Quelle joie et quel motif d’espérance pour 
tous les catholiques ! A. A.


